
GAZETTE DES CAMPAGNES

Le Ime est triste de constater que le la quatrième sur l'île Jésus ou sur l'ile de Montréal.

blasphème règne eneore trop et semble même aug- Ils ne demandent aucune aide du Gouvernement. On

enter dans notre *jeune population ouvrière, journa nons apprend que les capitalistes canadiens français

hère et surtout des chantiers; cependant ce vice est des environs de Montréal, poussés par le généreux

eut-être l'une des causes les plus certaines des mal- exemple do nos frères deFrance, vont aussi ouvrir

heurs domestiques, mort subites, incendies etfléaux dans les environs de Montréal, une fabrique de sucre

de toute sorte. L'on voit sur certaines affiches de Mou. de betteraves.
lin ou Manufeture : "Défenso de fumer ici" c'est une - Nous empruntons au Courrier de St. *ffyaci ntle

bonne précaution; mais on devrait oi ajouter une le.i .enseignements suivants au sujet de la nouvelle

meilleure encore ".Défense de blasphémer ici. manifacture de rucre de betteraves, établie en Farn

Le 9 du courant la cour de police condamnait bien hln

justement un jeune homme, fgé de 17 ans et accusé de Lesixaoût a en lieu à Farnham une réunion des
blasphème et de conduite scandaleu-e, à huit jours de principaux promoteurs de la sucrerie de betteraves

pison avec avertissement ue a récidive dans la qu'on doit y établir. MM. Donabue, A. Casavant,
mèeme faute de sa þart ou do n'mporte quel autre do Gau:t M. P., JErin, l'ingénieur dle la compagnie et

ses amis.dans le nième canton serait puni suivant laGuM.. Binl'géer<elac pgiet

l ei pa m is.d oa s e o' cnton 1 Journalt dpu suiv Ria autres étaient présents pour ehoisir le site oùdevront
loi par six mois dop-son.-e J des To s- être érigées les usines. On a discuté le plan des édi.
Vères. fcs et du malériel que l'ingénieur homme d'expe-

- Du Courrier de St. RHyadihle - once en ces matières, avait tracés. Cent tonnes de
"Il est singulier de voir quels subterfuges les soci betteraves par jour pourront être converties en sucre,

étés bibliques emploient pour répandre les livres pro. et la nranufactîîre fonctionnera 150 jours annuelle-

testants parmi la population catholique du pays. On ment.

n'y va pas ouvertement, mais par un déguisemen t La première année, la compagnie fabriquera sufni.

qui n'est autre chose qu'une hypocrisie raflinée. samment pou-r assurer le succès de l'exploitation et

"De ce temps-ci les agents de cette sociétés ré obtenir l'expérience nécessaire pour rendre l'affaire

pandent de petits volumes élégamment reliés, sur le rémunéraitive pour les actionnaires.
couvert desquels on lit l'inscription suivante: " Soit- Les directeurs ont aussi visité les -hamps de bette-
venir de St Jean Baptiste, Québec, 1880. " Ce titre fait raves qui ont été cultivés cet été à titre d'essai expé-
croire qu'il s'agit d'une narration de notre grande rimental. La betterave a été trouvée de belle appa-

fête nationnale, pendant que le volume n'est rien autre rence et de première.ualité; elle est supérieure a
chose qu'une petite bible. tout ce qui se cultive dans le Maine ou Massachusctts,

"Nous n'avons pas coutume de signaler les détours ài cause de la supériorité du sol pour cette culturo.

de toutes sortes qu'on e -nploie pour tromper la bonne Celle ci réussit pourtant bien à Portland, car au de-

foi des vatholiques, mais di.ns le cas actuel, le procédé là de 15000 arpents sont on culture pour l'usage dO
tous a puru assez ingenieux pour que nous le sign1- la fabriquo de cetto ville.

lions publiquement et m ttions en garde les personnss cultivateurs des environs de Farnham sont

à qui des colporteurs offriraient ce volume dont nous enthousiasmés dusuecès de la culture de la betteravo

avons un exemplaire en notre posseesion. . et attendent avec la plus grande anxiété le commen.
- Nous apprenons avec p'aisir que plusieurs capi. coment des travaux. Le rendement iromet de 15 à

tuilistes de Québec se sont réunis on assemblée dans 20 tonnes l'arpent, et comme la compagnie promet
le but d'aviser au moyen d'établir- une manufacture payer $5,00 la tonne, on comprend de suite quel beau
de sucre de betteraves dans les environs de Québec. bénîéfico en retirera la classe agricole.
Nous espèrons que ce projet dont il est parlé depuis Le transrort de la betterave sur toute. la ligne du
déjà si longtemps sera enfin mis à exécution. La fer chemin de fer du St. Laurent et lac Cliamp!ain ne
tilité des terres dans lus environs de Québec, assure-
rait sans doute lo succès à cette importante exploita- Les que cinquante cents la tonne.

tion.Les sarvices précieux de M. Antoine Casavant ont

iA l'occasion do l'établissement do plusieurs n.an- été retenus par la compagnie. Cet aident promoteur

factures do re d' betteraves dans la Province de do la sucrerie de betteraves possède les connaissances

Québec, voici ce que nous lins dans le Pourri r du requises pour diriger la cultre, et il a été chargé do

uanada: louer des terrains pour la compagnie qui cultiverr

"an Lavallée, canadien français de nissanc elle m n la betterave iur une grande échelle.
" M Laalle, ana enfraçai denaisane, ais Il va aussi se mettre en campaigne dle Suite pour

qui a passe plusieurs annéos ou France, est actuelle. pa as con tr e es campatesuou
ne'.nt à Québec, accompagné d:un agronome belge tser d* contrats avec ls i ultiv e term por la cul

très distingué. Nous avons un, ier, le plaisir de vis! tsre de lst betterave, et il espère terminer cette ba

ter avec ces messieurs les environs (le Qumébue; leur togn et septembre prochain. Conav ant dans les capa

but dans cette promenade était de trouver ui endroit cités ie le m zè po l. Casava donn o ume plre e l'u

propice à l'établisoment d'une manufacture de sucre treprise, la compagnie lui a donnd toute la latitude

de betteraves. Nous croyons pouvoir as>urer que le possiile.
.hoix e4t fait, et que cette fbrique ne sera pas trènssf vi uxito poset M. Casav sni e l 'e etep is.

éloignée du village de Suidacona, sur les, bord de formons des voux pour la réussite de lailtrepni8e.
rivmie St. Charlos. Nos letuirs liront sans doute les détails suivantS

.M L'intention dl0s capi talistes frnuî:aîis qui ont os'S- au sujet des pi-épratifs qui r-o font il.iatit - la ppro

enr urn itàl de dix millions est d'ôtablir quatre diaiine E.lhition qui doit av.oir .iou à.iontréa a
à Québec, à R1oheblaga, a .Uortlhier, et mois de septembre prochain
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